
Vile autre cause du prochain développement de cette 
region est le prolongement du chemin de fer de New Car
lisle à Port-Daniel. Il atteindra bientôt le bassin de Gas- 
pé. un îles hav.es les plus avantageux du pays.

I<es pêcheries de la Haie des Chaleurs, exploitées de
puis deux si.Vies, n’ont cessé de produire des centaines de 
mille piastres et font vivre la phi|iart des familles du litto
ral.

I,a forêt, en nombre d'endroits, est très luxuriante et 
offre de grandes ressources |rmr l’avenir, surtout lorsque 
l’industrie forestière, qui n'est enci re ici qu’à son enfance, 
aura pris son complet essor.

A l'heure actuelle, l’on exploite surtout le cèdre que 
l’on convertit en liardeaux et qui est expédié |«tir la plus 
fo te partie aux F.tats-Uni*. Les scieries pré|virent aussi 
de quantités énormes de donnants j»onr les chemins de fer.

Tous le« explorateurs qui ont pissé tour à tour dans 
cette région ont témoigné de la richesse de son sol et de 
son extraordinaire fertilité.

La terre y est bien égouttée, libre le roches et facile 
à travailler dans presque toutes les parties.

Le climat y est plus tenqiéré qu’à Onéliec. et les tom
bées de neige moins considérables en hiver.

Les cantons Hamilton, Cox et Hope sont particuliè
rement remarquables.

Dans le neuvième rang de Hamilton, la colonie de 
Mtisselevville, devenue la paroisse de Saint-Alphonse-de- 
Caplan. compte déjà une population de six cents habitants.

Dans le canton de Cox. ainsi que dans celui de Port- 
Daniel. le sol est également bon, et la colonisation peut s’y 
faire dans des conditions aussi faciles que dans n’importe 
quelle autre partie de la province.
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